
difficiles fraya la voie à la poésie lyrique 
canadiennc-françaisc s’alimeiit<ules “ as­
pirations ” de “ chez-lions ” :

Un siècle était pa«sé..................................
La blessure que lit........................................
Le départ de la France abandonnant nos pères, 
S'était cicatrisée an souffle de l’oubli,

La nation naissante, a jamais consolée...........

Mais voici que Crémtizie paraît ! Sa 
venue est saluée, comme celle d’un pro­
phète :

Mais tu parus soudain lier et noble poète !

Tu te mis il chanter les ex merveilleux.

Et ta voix tressaillit d’un indicible émoi.

Tout un peuple s’émut à ta voix souveraine,

Chantant les hauts laits des héros,
Grâce à lui nous avons foi en l’avenir,
Grâce à toi nous avons absous. l’Ame attendrie.
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